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endredi 23 juin 1995, dans la petite église vieillotte 
d'Arthun, étaient célébrées, dans la discrétion, les 

funérailles de Pierre Dumas. Beaucoup de Montbrisonnais et 
de Foréziens avaient eu l'occasion de le rencontrer durant les 
longues années où il résidait à la Maison Saint-Joseph, au 
faubourg de la Croix. Il était bien connu, entre autres, des 
membres du groupe Patois Vivant de Montbrison. 

V

Né à Saint-Julien-la-Vêtre, le 23 septembre 1911, Pierre 
Mathieu Dumas était le cinquième enfant d'une famille 
nombreuse. Il avait exploité, jusqu'en 1962, la ferme de Jolivet, 
à Cleppé, en vrai paysan, ami des animaux et de la nature.   

Employé à la Maison Saint-Joseph, de 1962 à 1989, il 
en assurait le gardiennage, s'occupait du jardin, se rendant 
indispensable à tous. Sa grande disponibilité l'avait fait 
apprécier des directeurs successifs : les pères Dumas, Fond, 
Mazenod. Sa silhouette était devenue familière non seulement 
à tous ceux qui passaient à Saint-Joseph mais encore aux 
habitants du quartier. Depuis 1989, il était à la maison de 
retraite de Montbrison. Les dernières années de sa vie, il avait 
supporté courageusement la perte presque totale de son 
autonomie.  



Resté célibataire, Pierre Dumas, dans sa jeunesse, 
s'était passionné pour la moto et le vol à voile... Il avait gardé, 
déjà âgé, un caractère étonnamment jeune et trouvait 
naturellement sa place dans l'organisation des camps d'adoles-
cents de Peisey-Nancroix, d'abord dans le cadre de l'aumônerie 
du Lycée de Montbrison avec le Père Régis Peyrard puis avec 
l'association "Vacances vers les Sommets" dont il avait été 
longtemps membre du conseil d'administration.      

Pierre Dumas était aussi un Forézien très fier de ses 
origines paysannes. Il évoquait avec émotion le bourg de 
Saint-Didier, le berceau de sa famille. Il parlait avec plaisir le 
patois de la plaine et celui de la montagne, celui de "vé 
Saint-Dié" et celui de "vé Clépi". Conteur et chanteur, il 
s'intéressait au passé et connaissait admirablement les 
traditions de notre région : de la "chanson du grand valet" aux 
histoires de "dames blanches", de "sorciers" et de "chasses 
royales". Pierre avait été, pendant sept ans, avec Jean 
Chambon, Célestin Masson, Xavier Marcoux, Antoinette 
Meunier, Jean Baptiste et Marie Chèze... l'un des animateurs 
fidèles des veillées mensuelles du groupe "Patois vivant" du 
Centre Social de Montbrison. Beaucoup de ses récits ont été 
publiés par le bulletin "Patois Vivant".   

C'était un homme d'une politesse à l'ancienne mode, 
paisible et bon, toujours prêt à rendre service. Il aimait chanter, 
danser, plaisanter, raconter des histoires. C'était aussi un 
homme de foi qui respectait et aimait tout simplement les 
autres. Beaucoup de ceux qui l'ont connu, auront pour lui, en 
lisant ces lignes, une pensée affectueuse. Adieu l'ami Pierre.  
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